
La mÃ©thode affective

Description

Dans certains milieux, oÃ¹ la testostÃ©rone reste un critÃ¨re Ã  lâ€™obÃ©issance, jâ€™admets
volontiers que le titre peut sembler anthropomorphique. Il ne lâ€™est pourtant pas. Lâ€™autre jour,
alors que nous discutions avec une cliente et que je lui expliquais comment sâ€™y prendre pour
dÃ©velopper le lien affectif, elle me dit : Â« Vous pratiquez la mÃ©thode positive Â» ! Sans la moindre
hÃ©sitation, je lui ai rÃ©pondu : Â« Non Â». Je comprends que pour le profane ou le dur Ã  cuire, on
pourrait le penser. Je comprends que dans certains milieux, on serait tentÃ© dâ€™avoir ce genre de
sentiment. Pourtant au fond de moi, je mâ€™oppose totalement au concept. Je nâ€™ai jamais Ã©tÃ©
pour la corruption du chiot. Quâ€™en rÃ©Ã©ducation canine, certains utilisent la mÃ©thode positive,
pendant que dâ€™autres se complaisent dans des mÃ©thodes plutÃ´t classiques, mâ€™indiffÃ¨re
totalement. En rÃ©Ã©ducation canine, chacun est libre de faire comme il peut, comme il sait, suivant le
cas Ã  traiter. A chacun sa religion. Que ce soit lâ€™une ou lâ€™autre ou un mixte des deux, on
apprÃ©cierait un peu plus dâ€™humilitÃ©, de respect et dâ€™intelligence, osons le mot Â« sagesse
Â», dans lâ€™un comme dans lâ€™autre camp ! Bref, dis autrement, leur guerre Ã  la con
mâ€™emmerde prodigieusement. On ferait mieux de se battre tous ensemble contre lâ€™aberration
du systÃ¨me, qui admet quâ€™Ã  deux mois, un particulier sur deux, achÃ¨te, parfois hors de prix un
chiot pathologique, qui posera ultÃ©rieurement des problÃ¨mes. Il y a de plus en plus dâ€™usines
dâ€™Ã©levage. Des chiens Ã©levÃ©s en batterie, comme on Ã©lÃ¨ve des porcs, qui eux seront
destinÃ©s Ã  produire du jambon, quand le chiot, lui se retrouvera dans notre salon, avec des gosses
autour ! Mais bon, laissons cela, lâ€™absurditÃ©, lâ€™anormalitÃ© Ã©tant devenue la norme.
Revenons Ã  notre mÃ©thode affective. Pourquoi penser quâ€™elle serait positive ? Câ€™est une
question intÃ©ressante. Mais la vÃ©ritable question est : Pourquoi ne lâ€™est-elle pas ? Pour
rÃ©pondre briÃ¨vement : Elle est basÃ©e sur le lien dâ€™affection, sur lâ€™affection que le chien
voue Ã  son maÃ®tre et rÃ©ciproquement, sur le plaisir quâ€™il a dâ€™Ãªtre auprÃ¨s de lui. Elle
nâ€™est pas basÃ©e sur un jouet, un artifice, une croquette, une friandise, qui attache le chien au
maÃ®tre, mais sur une Â« sorte de sentiment Â» qui ne donne pas envie au chien dâ€™aller au-delÃ 
du cercle de ce quâ€™il affectionne, de son environnement sÃ©cure. Elle nourrit le cÅ“ur, lâ€™esprit,
pas lâ€™estomac. Elle est basÃ©e sur lâ€™impalpable, lâ€™immatÃ©rialitÃ©, sur quelque chose qui
ne se voit pas ou qui ne saute pas aux yeux, sur quelque chose qui nâ€™attire pas lâ€™attention, qui
parait normal, alors que câ€™est tellement difficile et tellement plus mÃ©ritant quâ€™un chien
mÃ©canisÃ©, programmÃ©. Â« Le lien dâ€™affection est facile quand il est naturel, mais difficile
quand on se force Â» Imaginez un maÃ®tre qui marche dans la rue, dans une forÃªt, avec auprÃ¨s de
lui son chien qui le regarde, lui qui regarde son chien. Câ€™est tellement simple et si compliquÃ© Ã  la
fois. La Â« simplexitÃ© Â» pour reprendre Idriss Abercane. Jâ€™ai toujours eu un sincÃ¨re respect
pour ces maÃ®tres qui savent se faire aimer de leur chien, sans obÃ©issance, sans discipline, juste un
respect rÃ©ciproque. Le maÃ®tre devient la clÃ© de la serrure de lâ€™affection. Il en est
lâ€™Ã©manation. Câ€™est lui qui la provoque ou lâ€™endort. Peut-elle se rÃ©veiller un jour, si
lâ€™attention est de retour ? Nous parlons lÃ  de rÃ©Ã©ducation. Je nâ€™en suis pas encore lÃ .
Mes modestes expÃ©riences sont axÃ©es actuellement sur le dÃ©part, sur mes portÃ©es de chiots. Il
serait prÃ©somptueux de dire quâ€™elle sâ€™applique, jâ€™entends : Â« La mÃ©thode affective Â»
au-delÃ  dâ€™un certain Ã¢ge, au-delÃ  de certaines carences, certaines pathologies. Elle nait dans
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lâ€™intention, lâ€™attention, les gestes, les Ã©motions, le plaisir rÃ©ciproque, la patience, donc le
temps. Il faut pour recevoir tout cela que le chien soit rÃ©ceptif, quâ€™il ait envie de recevoir, quâ€™il
y soit prÃ©parÃ©. Il faut que le maÃ®tre soit lâ€™Ã©lÃ©ment important de sa vie. Le hic, câ€™est
que toutes les mÃ©thodes actuelles, qui sâ€™inspirent de lâ€™obÃ©issance, qui suit un cheminement
de compÃ©tition, sont basÃ©es sur le conditionnement pur, lâ€™environnement, la toute circonstance.
On sâ€™intÃ©resse plus Ã  lâ€™environnement quâ€™au maÃ®tre ! Câ€™est une aberration.
Câ€™est un non-sens, qui devient utile pour le compÃ©titeur, mais inutile pour le particulier. Le hic
aussi, câ€™est que le lien affectif se construit tout dâ€™abord chez lâ€™Ã©leveur, le Â« naisseur Â»,
câ€™est lui qui donnera les moyens cognitifs au chiot de le dÃ©velopper, si le maÃ®tre continue le
travail. Non seulement beaucoup dâ€™Ã©leveurs ne font pas leur boulot, mais pour pallier Ã  leur
nÃ©gligence, ils conseillent le maÃ®tre et lâ€™induisent en erreur, pire les conduisent Ã  lâ€™erreur,
tout Ã§a, portÃ© par une profession, au sens large, qui en accepte lâ€™occurence, comme une
fatalitÃ© ou pour ceux qui aiment le fric, comme une bÃ©nÃ©diction ! En attendant : Qui trinque ? Les
maÃ®tres et les chiens. Lâ€™Ã©levage, jâ€™y reviendrais, plus profondÃ©ment. Le hic encore,
câ€™est que le particulier doit connaÃ®tre les signes, les comportements quâ€™il devra Ã©viter dans
le choix de son chiot. Nous devons en tant que professionnel Â« produire Â», puisque le chien est un
Â« outil Â» de production, dans cette logique Ã©conomique, des chiots sains de corps, Ã©videment,
mais surtout, plus important encore, dâ€™esprit. Aujourdâ€™hui la filiÃ¨re Â« Ã©levage Â» est
dÃ©faillante. Comme dit plus haut, nous y reviendrons. Ã‡a fait longtemps que lâ€™Ã©conomique a
remportÃ© la guerre sur le qualitatif. Ã‡a fait longtemps que le beau lâ€™a emportÃ© sur le bon. Et
Ã§a fait longtemps que le profit a gagnÃ© la bataille sur la raison ou lâ€™Ã©thique. Ã‡a fait deux fois
que je le dis de maniÃ¨re officielle, que je dis que lâ€™Ã©levage est la clÃ© et quâ€™il faut mieux
lâ€™encadrer ou avertir les gens, les particuliers. La premiÃ¨re fois, Ã§a a Ã©tÃ© Ã  une rÃ©union,
cette fameuse rÃ©union oÃ¹ tous les espoirs Ã©taient Ã  notre portÃ©e. Laissons-lÃ  le passÃ© ! Des
chiots sains, câ€™est dÃ©jÃ  50% dâ€™Ã©ducation acquise. Je le vois bien sur les chiots que
lâ€™on vend. La plupart des gens ne prennent pas de cours et sont heureux avec leur chiot. Est-ce Ã 
dire ou insinuer que, quand les chiots sont sains, pas besoin dâ€™Ã©ducateurs ? 50% nâ€™est pas
100. Il reste une marche Ã  gravir qui nÃ©cessite un peu de conseils, sans dire que le potentiel est une
base, qui peut sâ€™altÃ©rer, si le maÃ®tre fait des erreurs. Et pour ceux qui veulent construire un lien
plus affectif quâ€™utilitaire, la base de conseils est encore plus importante, vu que toutes les
mÃ©thodes actuelles sont tournÃ©es ou inspirÃ©es de lâ€™utilitaire. Le monde du chien est dissonant
pour reprendre un terme Ã  la psychologie. Il y a dissonance entre lâ€™idÃ©e et lâ€™acte. On admet
que les chiens sont de plus en plus problÃ©matiques, que malgrÃ© quâ€™il y ait plus de conseilleurs,
moins de chiens (environ un million de moins), il y a autant dâ€™abandon. Lâ€™idÃ©e est admise.
Mais dans les actes, on continue comme avant. On est fataliste ou opportuniste. Jâ€™ai peut-Ãªtre un
doute sur lâ€™idÃ©e que lâ€™homme serrait encore un peu lâ€™ami du chien. Mais je nâ€™ai plus
aucun doute sur les motivations de la filiÃ¨re professionnelle et sur les responsabilitÃ©s de celle-ci
quand aux dÃ©rives quâ€™elle traverse. Si le particulier est en partie responsable, je crois surtout que
les professionnels, de tout bord le sont davantage. Quand on admet que les choses vont mal et
quâ€™aucun acte ne soit mis en place pour lutter contre, câ€™est de la dissonance, et disons-le
carrÃ©ment pour Ã©clairer le particulier, câ€™est de la malhonnÃªtetÃ©. La filiÃ¨re est responsable,
pourquoi ? Aujourdâ€™hui, nous nâ€™Ã©coutons pas les maÃ®tres. Nous leur demandons
dâ€™appliquer, dâ€™Ã©couter ce que nous leur enseignons et nous ne faisons quâ€™ignorer ce
quâ€™ils dÃ©sirent. Notre contenu nâ€™a pas Ã©voluÃ©. Sauf quâ€™imposer ne marche pas ! Les
maÃ®tres ne sâ€™y retrouvent pas, ne sâ€™y projettent pas. Et vous nâ€™appliquerez jamais, ce qui
ne vous passionne pas ! Il faut une base Ã©ducative qui colle Ã  leurs attentes. La plupart de ceux qui

COMPANY NAME
Address | Phone | Link | Email

default watermark

Page 2
Footer Tagline



aujourdâ€™hui prennent un chien, recherchent autre chose que du disciplinaire, autre chose que de
lâ€™obÃ©issance. Ils veulent un compagnon, qui ne soit pas formatÃ©, comme nous le sommes tous,
nous humain, mais un chien qui respire la simplicitÃ©. La mÃ©thode affective est basÃ©e sur trois
phrases que jâ€™ai entendu et que jâ€™entends toujours et que je risque dâ€™entendre encore bien
longtemps, vu lâ€™Ã©volution, enfin lâ€™immobilisme de la profession : Je ne veux pas dâ€™un
chien de cirque ! Le contenu Jâ€™ai eu un chien qui sâ€™est Ã©duquÃ© tout seul ! La forme Au club,
il travaille, mais en dehors, il nâ€™Ã©coute plus ! Le terrain La mÃ©thode affective est-elle une sorte
dâ€™argument commerciale, de propagande Ã  la sensiblerie ou pire dâ€™incitation Ã 
lâ€™anthropomorphisme ? Câ€™est ce que diront ceux qui nâ€™aiment pas le changement, qui
prÃ©fÃ¨re finir comme ils ont commencÃ©. Câ€™est ce que diront les conservateurs, qui sâ€™aiment
davantage que les chiens quâ€™ils Ã©duquent. Câ€™est ce que diront ceux qui veulent que leur
modÃ¨le perdure. Câ€™est ce que diront ceux qui sâ€™imaginent Ãªtre des modÃ¨les. Mais peut-Ãªtre
ont-ils raison. Peut-Ãªtre que ce projet nâ€™est quâ€™une utopie, un caprice, une connerie
monumentale. Peut-Ãªtre ! Mais comment le savoir, si nous nâ€™essayons pas. Tout ce que jâ€™ai
testÃ© depuis plus de deux ans, fonctionne. Et force est de constater que les modÃ¨les, les
techniques, que jâ€™ai utilisÃ©s depuis bientÃ´t 20 ans, de cours donnÃ©es, tout ce que jâ€™ai
appris en 30 ans, sont souvent Ã  lâ€™opposÃ© des conseils que je donne aujourdâ€™hui. La
mÃ©thode affective, ce sera officiellement son nom, nâ€™est pas la panacÃ©e universelle, aucune
mÃ©thode, aucun travail ne lâ€™est. Je dirais mÃªme, quâ€™en lâ€™Ã©tat actuel du Â« parc canin
Â», pour reprendre un terme Ã  lâ€™automobile, ce serait plutÃ´t une niche. Si on appliquait au chien
ce que lâ€™on a appliquÃ© aux voitures, un contrÃ´le technique, disons plutÃ´t une sorte de Â«
contrÃ´le psychique Â», on serait surpris de la soi-disant qualitÃ© des gÃ©niteurs qui Â« pourrissent
Â» pour la plupart dans leur 5mÂ² de bÃ©ton, sans jamais en sortir. VoilÃ  les normes en France du
bien-Ãªtre animal, â€œ5 mÂ²â€•. La mÃ©thode affective, câ€™est avant tout un crÃ©neau Ã©ducatif
Ã  saisir, Ã  un instant prÃ©cis, avec des chiots sains dâ€™esprit. Elle doit sâ€™appuyer forcÃ©ment
sur la mise en place dâ€™une prÃ©vention, qui invitera les maÃ®tres Ã  la prudence. La mÃ©thode
affective est la suite logique dâ€™un choix raisonnÃ© pour celui qui dÃ©sire autre chose quâ€™un
chien programmÃ© ! Câ€™est la suite logique dâ€™une idÃ©e, qui ne verra jamais le jour, en tout
cas, pas de maniÃ¨re large, que je nomme la prÃ©-Ã©ducation canine et dont la base Ã©tait
dâ€™avertir les maÃ®tres sur les dÃ©viances de nos mÃ©tiers, pour les aider Ã  bien choisir leur
chiot. Câ€™est la suite logique dâ€™une prÃ©paration que lâ€™Ã©ducateur canin aurait pu mener. Il
aurait pu Ãªtre un prÃ©parateur. Celui qui prÃ©vient, qui avertit, qui inspire au bon choix. Force est de
constater que lâ€™image du prÃ©parateur Ã©tait moins honorable, moins spectaculaire, moins
lucrative surtout, que celle du rÃ©parateur ! Le curatif, une fois de plus, dans notre monde dissonant,
disons le carrÃ©ment aliÃ©nÃ©, a remportÃ© la bataille sur une logique de prÃ©vention. Pourquoi ?
Pourquoi, un matin je me suis levÃ© en me disant, il nous faut un autre modÃ¨le. Tout simplement
parce que je suis pÃ¨re de 4 enfants et que lâ€™avenir, dans tous les domaines, câ€™est justement
de ne plus en avoir. Nous allons laisser quoi Ã  nos gosses, des chiens de plus en plus malades, qui
sortent dâ€™usine dâ€™Ã©levage, dâ€™Ã©levage en batterie, Ã  rÃ©Ã©duquer, sous anxiolytiques
ou psychotropes, des lignÃ©es entiÃ¨res que le fric a corrompues, a altÃ©rÃ©es au point quâ€™il ne
nous restera que des chiens dont lâ€™intÃ©gration sera de plus en plus chaotique. Alors que la
plupart des gens veulent juste un chien de compagnie et ressentir la simplicitÃ© de lâ€™affection avec
lui, nous devrions suivre les lubies dâ€™experts, qui voudraient imposer un modÃ¨le Ã©litiste, en
espÃ©rant quâ€™au fond dâ€™eux personne ne puisse jamais y accÃ©der, afin quâ€™ils demeurent
Ã  jamais ceux que lâ€™on admire !
Lâ€™affection est la solution, câ€™est une action de prÃ©vention, quant Ã  lâ€™autre bout, le curatif
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nâ€™est quâ€™un acte de surconsommation. On paye pour soigner, pour pallier les carences, quand
on devrait payer pour bien Ã©lever, bien Ã©duquer en toute simplicitÃ©. La profession est divisÃ©e
sur des broutilles, au lieu de se rassembler sur des principes de cohÃ©rence. Jâ€™avais envie dâ€™y
croire et jâ€™avais besoin dâ€™agir autrement. Jâ€™avais besoin de ne pas me rÃ©signer comme
dâ€™autres se sont rÃ©signer en professant quâ€™il y aura toujours de la rÃ©Ã©ducation et en
lâ€™espÃ©rant dâ€™ailleurs. Câ€™est si gratifiant. Quand un maÃ®tre dÃ©sespÃ©rÃ© vient vous
voir et que vous rÃ©glez son Â« cas Â», il a sur vous ce regard de reconnaissance qui flatte
lâ€™Ã©go, lâ€™amour propre. On se sent important, grand. Câ€™est dangereux la rÃ©Ã©ducation.
On serait presque, pour lâ€™esprit faible, tentÃ© de croire que lâ€™on est Dieu ! Alors que lâ€™on
fait juste notre job !!
En conclusion, je dirais que malgrÃ© que je travaille lÃ -dessus depuis bientÃ´t deux annÃ©es, il me
reste beaucoup de pistes Ã  explorer. Mais les premiÃ¨res constatations sont probantes et trÃ¨s
encourageantes. Câ€™est un travail colossal, beaucoup de lecture, dâ€™Ã©criture,
dâ€™observations. Câ€™est passionnant. Maya, ma petite labrador, mâ€™a permis de comprendre
beaucoup de choses, de ressentir ce que probablement je nâ€™avais jamais ressenti. Syp a Ã©tÃ© un
chien dâ€™exception, mais combien je donnerais pour repartir Ã  zÃ©ro avec lui aujourdâ€™hui et
appliquer ma nouvelle vision de lâ€™Ã©ducation. Maintenant, pour Ãªtre honnÃªte, la mÃ©thode
affective sâ€™appliquera-t-elle Ã  tous les types de chiens, Ã  tout Ã¢ge, Ã  tous les caractÃ¨res,
toutes les pathologies, Ã  tous les chiots de deux mois ? Jâ€™en doute. Lâ€™avenir nous le dira. Il est
trop tÃ´t pour supputer quâ€™elle sera utile en rÃ©Ã©ducation. Ce serait prÃ©somptueux.
PrÃ©sentement, je travaille sur nos portÃ©es, sur le chiot sain dâ€™esprit, bien Ã©levÃ©, bien prÃ©-
socialisÃ© et uniquement sur labrador. Câ€™est lÃ©ger. Lâ€™avantage, câ€™est que je suis aussi
Ã©leveur et Ã©ducateur canin. Je suis au dÃ©marrage et Ã  la continuitÃ©. Mon but est de prÃ©parer
les chiots Ã  ce quâ€™ils soient intÃ©grables au sein de notre sociÃ©tÃ©, au sein de la famille. Alors
je reconnais que câ€™est un peu lÃ©ger, trop exclusif. Mais sur nos chiots, Ã§a marche. Câ€™est
donc encourageant. Lâ€™Ã©levage est la clÃ©, câ€™est le dÃ©part de toute chose. Du bon, comme
du pire. Si nous voulons supprimer ou baisser lâ€™abandon, il faut dÃ©jÃ  Â« produire Â», Â« Ã©lever
Â» sain. Et pour produire ou Ã©lever sain, il faut juste donner au particulier les moyens de bien choisir,
de connaÃ®tre les bonnes attitudes qui feront du chiot, un chien Ã©quilibrÃ©. Câ€™est de la
prÃ©vention. Câ€™est de la prÃ©paration. Seule la prÃ©vention, baissera lâ€™abandon, la
dÃ©sillusion, la mÃ©dication. Un maÃ®tre averti saura au moment du choix, sâ€™il prend ou non, le
chiot quâ€™un Ã©leveur lui propose. Il saura faire la diffÃ©rence entre un bon chiot ou un chiot
craintif. Il saura prendre ou refuser. Câ€™est, le Â« consommateur, qui doit devenir Â« rÃ©flÃ©chi Â»,
qui imposera Ã  lâ€™Ã©levage de produire sain. Le consommateur doit devenir modÃ©rateur.
Câ€™est sous son impulsion, que lâ€™Ã©leveur devra sâ€™appliquer Ã  produire sain ou ceux qui
continueront Ã  privilÃ©gier lâ€™Ã©conomique Ã  la qualitÃ© disparaitront. Il faut lutter contre les
usines dâ€™Ã©levage, contre le modÃ¨le du productivisme honteux qui ne saurait Ãªtre un modÃ¨le
dans notre monde oÃ¹ les chiens sont devenus si importants, si indispensable Ã  beaucoup. Et ce
nâ€™est pas parce que le particulier a une vision, qui pour lâ€™utilisateur peut sembler limitÃ©e,
quâ€™elle nâ€™a pas le droit dâ€™exister. La vision affective est lÃ©gitime et gÃ©nÃ©ratrice de
plaisir partagÃ©e, de simplicitÃ©. Elle sâ€™oppose Ã  cette vision de consommation, puisquâ€™elle
se faÃ§onne dans le temps, lâ€™attention et la proximitÃ©. Un chiot nâ€™a besoin que de
lâ€™affection de son maÃ®tre pour grandir, comme un enfant dâ€™ailleurs, pas de plastique, de
consommables que lâ€™industrie nous pond chaque jour. Lâ€™affection est la solution dans ce
monde oÃ¹ la consommation de merdier est devenue un critÃ¨re Ã  la reconnaissance, Ã  la grandeur.
Plus de merdier, il a, plus fort il est!!! Je prÃ©fÃ¨re un chien moins beau, peut-Ãªtre, moins stylÃ©,
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certainement, moins gracieux, je sais, mais câ€™est mon chien, le mien, celui qui me donne tant, que
pour rien au monde je nâ€™abandonnerais. Car on ne se sÃ©pare pas de ce que lâ€™on aime !

Bonne soirÃ©e
Etienne Girardet
PS: Je sais, câ€™est longâ€¦..
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